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Adresse .. 1 

. Tél. 1 6, Béai, 69009 LYON - Tél. 7B.47.86.56 

AVEC MOS, CHAQUE POINT NOIR 
DE VOTRE ENVIRONNEMENT DEVIENT VERT. 

Eliminer les déchets est aujourd'hui une 
mission qui ne supporte pas le moindre défaut. 
C'est pourquoi, depuis 100 ans, nous 
développons toutes les qualités pour garantir 
choque jour la protection de votre 
environnement. 
Souvent en avance sur les normes légales, 
MOS affirme sa volonté d'innovation de la 
collecte à l'élimination des déchets. 
Ordures ménagères - Déchets encombrants -
Déchets industriels - Déchets hospitaliers -
Propreté urbaine. MOS met son savoir-faire . 
au service de l'environnement pour que chaque 
point noir devienne vert. 

GARANTIR CHAQUE JOUR LA QUALITE DE VOTRE ENVIRONNEMENT .MOSI===~ 
MOS. 19, rue Greuze. 69100 VILLEURBANNE. Tél. 78 03 50 37. Agences à lyon- St-Priest. Vaulx-en-Velin. Grenoble. Valence. St-Etienne. Montluel. Annecy. 

EDITORIAL 

Le geste naturel 

L' environnement, le niveau de la 
qualité de vie sont l'affaire de 
chacun d'entre nous. 

Plus encore, c'est une question 
d'Education, de civisme et de respect 
d'autrui. 

Pouvoirs publics, Elus ou citoyens, nous 
avons la responsabilité de notre bien-être, 
de notre survie et de celle de nos descen· 
dants: nous devons 
donc convenablement 
traiter nos déchets, pro· 
téger l'eau que nous uti· 
lisons et soigner l'air que 
nous respirons. 

Vous trouverez dans cette revue un 
plan d'action pour Brignais : personne ne 
peut désormais s'y soustraire car nous 
avons à cœur de réussir. 

Réfléchissez bien: un petit effort au 
début, un geste naturel ensune vous feront 
participer sans peine à l'amélioration de 
votre bien-être tout en diminuant votre par· 
ticipation financière. 

Ça ne vaut pas le 
coup, ça? 

Nous comptons sur 
chacun d'entre vous. 

Michel THIERS 
Maire de Brignais 
Vice· Président 
du Conseil Général 
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MAIRIE PRATIQUE 

28, rue Général-de-Gaulle 69530 BRIGNAIS - Tél 78,05,15,1 1 - Fax 78,05,55,11 

Michel THIERS, MAIRE 
Monsieur le Maire est Président de droit de toutes les Commissions. 

ACTIVITÉ ÉCONOMIQUE 
Responsables: Michel THIERS, Paul MINSSIEUX, 
Membres élus: Marcel MASSON, Gérard BERTICAT, Dominique VIRET, louis ROLLAND, 
MarieThérèse MAUCOUR, Claude LESIMPLE, 
Membres non élus: Anne LEBLANC. Véronique BERGER, Michel CORTIAl, And ré CHAPIRON. 

PROJETS - BÂTIMENTS COMMUNAUX - VOIRIE - FLEURISSEMENT 
Responsables: Marcel MASSON. 
Membres élus : Dominique VIRET, Denise CHERMETIE, Guy BERNOLlIN, Cécile VAN DEN BROECK, 
Jean DARFEUILLE, Marie:rhérèse MAUCOUR. Jean LAPLACE, Maurice REY, Anne-Marie PIEGAY. 
Membres non élus : Guy MONOD, Bernard BOUTE, Claudette JACQUET, Louis PONTVIANNE. 

ÉDUCATION 
Responsables: Michel THIERS, Marie·Thérèse GARDON. 
Membres élus: Marcel MASSON, Paul MINSSIEUX, Philippe CHABUT, Serge TOUILLEZ, 
Christiane BOUTE, Martine RIBEYR E, Henriette ORSETII, André FAVRE. 
Membres non élus Jean-Marc MARTORELL, Marie·Hélène LEBRAT 

FINANCES 
Responsables : Michel THIERS, Gérard BERTICAT. 
Membres élus : Marcel MASSON, Marie-Thérèse GARDON, Jean-Louis IMBERT, Christiane BOUTE, Martine 
RIBEYRE, Guy ORLANDINI. 

SOCIAL & SANTE 
Responsable Marcel ARNAUD. 
Membres élus : Jean-Louis IMBERT, Cécile VAN DEN BROECK, Anne·Marie PIEGAY, Brig itte GUILLAUD, 
Gérald DREUX, Martine RIBEYRE, Marie·Thérèse MAUCOUR, Christiane CONSTANT 
Membre non élu Guy MONOD, 

JEUNES 
Responsables : Marcel ARNAUO, Franck DESGEORGES, 
Membres élus: Philippe CHABUT, Gèrald DREUX, Andrè FAVRE 
Membres non élus : Véronique TERRENOIRE, Corinne BARBASSO, Mustapha GOUGHENI, Yves DUMONT. 

VIE CULTURELLE & ASSOCIATIVE 
Responsable: Philippe CHABUT. 
Membres élus: Marie-Thérèse GARDON , Jean DARFEUILLE, Guy BERNOlUN, Brigitte GUILLAUD, 
Maurice REY, Franck DESGEORGES, Christiane CONSTANT. 
Membres non élus: Véronique BERGER, Raymond BLANC, Geneviève BROCQUET. 

URBANISME 
Responsables : Michel THIERS, Dominique VIRET. 
Membres élus : Marcel MASSON, Paul MINSSIEUX, Gérard BERTICAT, Marcel ARNAUD, Denise 
CHERMETIE, Marie-Thérèsa MAUCOUR, Brigitte GUILLAUD, Claude LESIMPLE, 
Membres non élus : Véronique BERGER, loUIS BRUNOT, Annie LEBLANC. 

TRANSPORTS EN COMMUN 
Responsables : Michel THIERS, Cécile VAN DEN BROECK, 
Membres élus : Jean-Louis IMBERT, Gérald DREUX, Henriette ORSETII , André FAVRE. 
Membre non élue: Annie VIAL. 

SPORTS & LOISIRS 
Responsable: Guy BERNOLLlN, 
Membres élus : Jean DARFEUILLE, Lou. ROLLAND, Serge TOUILLEZ, Jean LAPLACE, Denise CHERMETIE, 

Membres non élus: Patrick MIALON, Jean·Claude OUVIER, Philippe SAYER, Sylvianne BARBASSO. 

ENVIRONNEMENT 
Responsable : Denise CHERMETIE. 
Membres élus : Marcel MASSON, Jean DARFEUILLE, Cécile VAN DEN BROECK, Anne·Marie PIEGAY, 
Maurice REY, Guy ORLANDINI. 
Membres non élus' Marie:rhérèse TOLLET, Jean TOLLET, Pierre GARDON, Guy MONOD. 

SENTIERS PEDESTRES 
Responsable : Denise CHERMETIE. 
Membres élus: Jean DARFEUILLE, Christiane BOUTE. 
Membres non élus : Edith CHARMETANT, Pierre GARDON, Marie·Thérèse TOLLET, Jean TOLLET, louis 
DUMONT, M, GEA. 

INFORMATION & COMMUNICATION 
Responsable : Michel THIERS. 
Membres élus, Philippe CHA BUT, Jean-Louis IMBERT, Henriette ORSETII , Franck DESGEORGES, Jean 
DARFEUILLE, Anne-Mane PIEGAY, Serge TOUILLEZ, Guy ORLANDINI. 

VIE EUROPÉENNE 
Responsable : Michel THIERS, Christiane BOUTE. 
Membres élus : Philippe CHABUT, Jean DARFEUILLE, Denise CHERMETIE, Guy BERNOLLlN, 
André FAVRE 

Les noms des adjoints apparaissent en gras 

PERMANENCE DES ELUS 

M THIERS sur rendez·vous. 

M. MASSON. MJOint aux Affans Techl1lQues • 
Les krnd~ de 18 h à 19 h 

J-L IMBERT, Adpnl au personœ communal 
sur rendez·vous 

P MINSSIEUX, Adjoint aux Affaires Economi· 
ques 'les "'"""" de 8 h à 10 h SlI rerdez-\OOS. 

P CHABUT, AdjOlnl à ~ Culure les samed~ de 
9hàl1h 

G BERTlCAl AdJOlr1t aux Ftnances les same· 
d~de8h30à 10h30 

MT GARDON, M;o.nte aux Affaires Sco!aJres 
les mercred~ de 10 h 30 à 12 h 00 

M. ARNAUD, AdJOint aux Affaires Soclales les 
samed~ de 10 h à 12 h, 

0. VIRET. Ad.lOint à l'Urbanisme les mercredis 
de 18 h 30 à 19 h 30 sur rendez·vous. 

G BERNOLUN. Consel .. DéIégI.é aux Sports 
les samed~ de 9 h à 10 h, sur rendez-vous. 

D CHERMETIE Consed"e Déléguée à 'ErM­
ronnement sur rendez·vous. 

F DESGEORGE5, ConseDer Délégué Jeures el 
Sports sur rendez·vous. 

M. REY, Conseiller Délégué à la \-bine sur 
renclez·vous. 

C. BOUTE Conse 1ère dé~uée à ~ V .. Euro­
péenne sur rendez·vous 

C. VAN DEN BROECK, eonse. 'ère dé~uée 
aux Transports sur rendez·lJOUS. 

ADRESSES UTILES 

BJ.J. (Bureau Information Jeunesse) 
52, rue de Ronde 
Tél 7231.67.59 

Mardi el jeUdI de 15 h à 18 h 
Mercredi de 13 h à 19 h 

A,R,C,E,V,L 
22, rue du CoIooel-Guillaud 
Tél 72310194 

Lundi, mercredi et vendredi de 14 h à 18 h. 
ProvlSOUement samedi de la h à 12 h 

BIBLIOTHÈQUE 
Rue Mère EIISe·ANet 
Tél 7805.37.03 

MardI de15hà18h30 
MercredI _ de 9hà 17h 
JeudI : de 14h à 17h 
VendredI de 15 h 30 à 19 h 
Samedi de9hà 13h 

MAISON DES ASSOCIATIONS (Vieux Moulin) 
48. rue de la GiralXiière 
Tél 723160 54 

TouslespJrsde9hà 12helde 15hà 18h. 
Lesamedlde9hà 12h 

O,C,B, (Glfœ de Coord ... oon de Brrgna~) 
E.C.L. rue Mère Elise-fùvet 
Tél 78.0531.13 

Lundi 
Mardi 
Mercredi 
JeudI 
VendJedJ 

" de9hà12h 
de8hà 12h 
de9hà12h 
de9hà 12h 
de8hà 12helde 13h30à 16h 

OMMAIRE 

14 
JJescalade à l'école 

Depuis quelques semaines, 
Jean-François Eyraud enseigne 

aux élèves du primaire 
le boa ba de la "grimpe", 

15 
Bien jeter, cest jeter juste: 

La collecte et l'élimination des 
déchets industriels sont 

à l'ordre du jour 
des préoccupations municipales, 

Bulletin édité par la Municipa li té de Br~nais 
Directeur de la publication : Michel THIERS 
Responsable de la rêdaction : Br~ llte MAROUAND, Service 
Information Communication 
Collaborateurs de la rédaction Ipar ordre alphabétiquel 
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Gérard Bertieat est aux 
commandes des finances 

de la mairie. Depuis 
neuf ans, cet adjoint de 

Michel Thiers prépare 
avec minutie et rigueur 

le budget annuel de 
Brignais. Des paramètres 

Brignais Magazine : 
Le budget est une notion 
très vaste. 
Que représente-toi! pour 
une commune? 

Gérard Berticat ; C'est la traduction chif­
frée de la vie de la commune. Tant sur le 
plan des services que des constructions, 
des évolutions et du futur Il est composé 
de deux grandes sections. Le "fonctionne­
ment" représente la partie services, 
"l 'investissement" la partie construction et 
aménagement de l'espace urbain. 

Pouvez-vous développer 
le chapitre 
"fonctionnement" ? 

En fa it, c'est avant tout le personnel. Un 
chapitre Important pUisque c'est l'ensem­
ble des personnes qui sont au service de 
la popu lation. Que ce soit l'accueil de la 
mairie, les responsables de la bibliothèque, 
ou les employés de la voir ie, chargés entre 
autre du déneigement en hiver, du fleuris­
sement et des espaces verts en été ... Au 
total, cela concerne environ cent-quarante 
personnes. Même si certaines sont à 
temps partiel, l'ensemble représente plus 
de cent postes. Le temps partiel est d'a il­
leurs une chose difficile à gérer 

Et l'entretien 
des bâtiments? 

Il fait effectivement partie du fonction­
nement. Joint aux frais de personnel, cela 
représente d'ai lleurs 40 % du tota l. Soit la 
masse la plus importante. Car la commune 
gère un patrimoine conséquent. Elle met, 
notamment, à la disposition des associa­
tions de nombreux locaux. Les plus grands 

E 

sont la bibliothèque, l'Espace Cu lture Loi­
sirs et le gymnase municipal. Et il faut bien 
les faire vivre. 

40 %, c'est beaucoup. 
Et les 60 % restants? 

Les autres postes budgétaires sont 
fractionnés. Parmi eux, les fra is de "ges­
tion générale". Autrement dit, tous les fra is 
inSCrits au budget "incombant à la mairie" . 
l'entretien, l'Informatique, la papeterie. Il y 
a également ce qu 'on appelle "les partici­
pations et contingents" et "les allocations 
et subventions". Ils ont tout de même un 
poids de 18 % au total. Le premier 
concerne principalement le service incen­
die et l'action sociale, assistance des per­
sonnes en difficu lté; le second, les subven­
tions accordées à la vie associative. 

Dans le budget, 
i/ y a une ligne à part ... 

Oui le prélèvement. C'est la part d'éco­
nomie faite par la commune pour pouvoir 
financer des programmes d'investisse­
ment. Une chose sur laquelle j'insiste parce 

c T 

que ce chef d'entreprise 
gère avec compétence 
et réalisme. Au-delà 
des chiffres et pour 
Brignais Magazine, 
il rend son domaine 
vivant et accessible 
à tous. 

que sans prélèvement on ne peut pas faire 
suffisamment d'investissements. Mais ce 
n'est pas, en fait, une dépense. 

C'est tout? 

Non, il reste un tout dernier point; les 
"travaux fournitures et services extérieurs". 
Ils recouvrent la fournitu re d'énergie, l'entre­
tien courant et l'éclairage des voiries. Sans 
oublier, pour être complet, l'entretien des 
bâtiments communaux, des établisse­
ments scolaires. 

Quelle est votre recette 
pour financer toutes 
ces dépenses? 

C'est très simple. Environ 58 % des 
recettes de fonctionnement sont consti­
tuées des contributions directes. les 
impôts locaux. Dans ce chiffre, il y a une 
partie majoritaire qu i revient à la taxe pro­
fessionnelle, dont le taux est tout à fait dans 
la moyenne nationale. Ce qui peut favori­
ser l'arrivée de nouvelles activités. C'est la 
ra ison pour laquelle nous poursuivons notre 
action de développement des zones d'acti­
vité, puisque c'est une ressource non négli­
geable de notre budget. La plus importante 
en fa it, jusqu 'en 1993. Après, il est proba­
ble qu'il y ait des modifications. MaiS il y 
a aussi la taxe d'habitation. Je précise que 
c'est l'une des plus faibles du département 
On n'y a pour ainsi di re pas touché depuis 
10 ans ... 

Il en reste 42 % ... 

Tout à fait. 22 % proviennent des dota­
tations versées par l'Etat. Ce qu'on appelle 
en termes clairs la dotation globale de fonc-

tionnement. Pour le reste, on retrouve des 
produits d'exploitation faibles car nous prati­
quons des prix de location de salles commu­
nales très bas. C'est plus un service rendu 
qu'autre chose, mais on ne peut pas ne rien 
demander aux utilisateurs ... Le camping mu­
nicipal et les recettes de la piscine entrent 
dans ce poste. Mais ce ne sont que des 
recettes annexes relativement négligeables. 

Passons 
aux investissements. 
Les dépenses tout d'abord. 

Ce sont des chapitres qui varient d'une 
année sur l'autre, selon les orientations 
fixées. Cette année, ce sont le groupe sco­
lai re et le parc d'activités qu i pèsent lourd. 
En 88-89, ce fut l'Espace Culture Loisirs et 
l'année précédente, la Mairie. Mais il existe 
un domaine que l'on retrouve dans tous les 
budgets; celui des voiries et des réseaux. 
Soit pratiquement un quart du budget 
d'investissement tous les ans. Pour la pré­
paration de parcs d'activités ou le déblo­
cage de zones, mais aussi pour entretenir le 
"tapis" des voiries. Là, il n'est pas question 
de rustines! Nous avons un certain nom­
bre d'entreprises de transport, ce qui occa­
sionne quelques dégâts Alors on répare 

Quels autres types 
d'investissement 
supportez· vous ? 

Le remboursement de la dette repré­
sente près de 11 %. Ce qu i n'est pas négli­
geable. D'autant que c'est un poste qui évo­
lue. Nous avons une dette jeune. La ville 
de Br ignais s'est développée, fina lement, 
récemment. D'autre part, nous voyons 
réapparaître une ,.enveloppe, celle des 
acquisitions foncières (les terrains straté­
giques qui permettent de restructurer cer­
tains quartiers) ou au contraire de bloquer 
des développements "sauvages". Acheter 
ces terrains éVite par exemple de laisser 
partir dans le privé des parcelles dont les 
abords sont aménagés à nos frais. 

Comment la ville de Brignais 
se place·t·elle par rapport à 
ses concurrents? 

Nous nous comparons toujours avec 
des éléments identiques. Avec cette diffi­
culté cependant d'entrer dans la catégorie 
des 10000 à 20 000 alors que nous ne 
comptons que la 066 habitants. Il faut donc 
relativiser les compara isons. Pourtant nos 

ratios sont dans une bonne moyenne. En 
ce qu i concerne le budget d'investisse­
ment, il représente 42 %, c'est énorme. 
C'est une volonté de Michel Thiers et de 
l'équipe municipale. Tant que nos finances 
nous le permettent, c'est très favorable. S'II 
le faut, nous saurons "mettre la pédale 
douce". Pour cette année, nous sommes 
encore en très légère augmentation 

Cela montre le dynamisme 
de la commune ... 

Oui mais ce sont aussi des cheveux 
blancs 1 Parce que c'est bien de voter le 
budget mais ensuite il faut le réal iser. Il me 

REŒTTES 

faut parfois calmer les ardeurs de mes col­
lègues 

Pour boucler le bilan, 
terminons par 
les recettes. 

Le prélèvement constitue à lui seu l 
20,7 % des recettes d'investissements, 
l'emprunt, 38,2 %. Le fonds de compensa­
tion de TVA est très élevé parce que nous 
faisons beaucoup de travaux. Soit 13,2 %. 
Le reste, ce sont des participations et des 
subventions, du Conseil Général notam­
ment, très présent dans le financement de 
nos projets. 

,[( n()\ 11/\ 1 L,/hV 1/1 \ 1 

Ot:PE'IISES 

EMPRUNT 38,2 ~ 

...-........ -

,~1H1l fi RI. flL 1 1 ~UTf(}\ /Jf. HJ\(1I0\\11If\J 

BP 1!9'1 DEPENSES AvE<: PIIElEVEMf'fl 

PERSONNEL 36.3 % 
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R. VIVIER 
• • maroquInIer 

bagagiste 

138, rue Général de Gaulle 
69530 BRIGNAIS 
Tél. 78 .05.08.15 

, 

BUISSEli 

GROUPAMA RHONE-ALPES: 
BIEN ASSURER EST NOTRE METIER - as 

Eire à l'écoute de sa clientèle, c'est avant tout connaître les besoins 
d'assurance de chacun et savoir y répondre. 
Spécialiste du secteur agricole. GRQUPAMA RHONE-ALPES est aussi 
l'assureur ~s particuliers. des entreprises, el des collectivités locales. 
/1 dispose de contrats adaptés à l'ensemble des risques: assurance de 
personnes, habitations, auto, épargne ... Une gamme complète de pres­
tations et de contrats qui sont les atouts de j'entreprise. 

à BRIGNAIS 
158, av. du Général de Gaulle· '" 78 05 09 51 

MEDECINE DU TRAVAIL 
age_etra 

Service interentreprises de prévention 
contre les maladies et risques professionnels. 

CENTRE MÉDICAL DE CONSULTATION DE BRIGNAIS 
Maison Sommer, 2, rue Paul Bovier-Lapierre - 69530 BRIGNAIS 

Tél. 78.05.03.99 

Adhésjon et rensejgnements : sjège socjal, 39, rue Vaubecour, 69002 LYON 
Tél. 78.42,08.74 

EVENEMENT 

Rencontre des 
villes de banlieue 

Six cents villes de plus de 8 000 habitants 1 soit 

quinze millions de citadins. C'est ce que gère 

l'Association des Maires Ville et Banlieue de 

France qui s'est réunie à Brignais le 31 janvier 

dernier pour une journée annuelle régionale. 

P ius de vingt municipalités venues 
de la grande région se sont 
retrouvées à Brignais pour 

comparer leurs actions. Deux thèmes 
étaient à l'ordre du jour .Ie projet urbain des 
villes de banlieue et la question de l'inser· 
tion des populations en difficulté. sujets en 
corrélation avec les préoccupations actuel· 
les de Brignais et de son conseil munici· 
pa l dont plusieurs membres ont participé 
à cette journée 

VILLES TÉMOINS 

Présidée par Bernard Boucher, délégué 
général de l'AMVBF, Michel Thiers 
ouvrait les débats en dressant le cadre de 
vie de notre commune. 

"Nous avons eu très tôt conscience 
des enjeux liés à sa situation et à son posi· 
tionnement dans l'agglomération. 

Evoluant dans une dérnarche et un pro· 
jet de stratégie urbaine, nous avons 
recensé ses contraintes et ses potentiali· 
tés à travers un diagnostic général". 

Brignais ambitionne ainsi de mettre en 
synergie ses points forts autour d'un pro· 
jet urbain qui s'oriente selon trois axes dont 
le maÎtre mot est la qualité urbaine. quali· 
fication, économie, attraction. 

Après Brignais, Jacques Bassani, 
Adjoint à l'Urbanisme de la ville d'Eybens 
présentait le profil de sa cité, commune de 

8000 habitants qui doit à son dynamisme 
de ne pas "être étouffée" entre les trois vil· 
les les plus importantes du département· 
Echirolles, Grenoble et Saint· Martin· 
d'Hères. 

"En matière de développement urbain, 
le souci actuel de la municipalité consiste 
à tenter de mixer les fonctions urbaines 
pour créer de vrais quartiers avec commer­
ces, logements, équipements et centre 
d'activités". 

Dans le cadre de la signature avec 
l'Etat d'une convention "Ville Habitat" et 
avec la Région d'un contrat "d'aménage· 
ment urbain", Eybens réfléchit activement 
à son deveni r. 

DÉFINIR DES PRIORITÉS 
En début d'après·midi, les débats ont 

repris sur le thème des personnes seules 
et déshéritées et du revenu minimum 
d'insertion IRMI) Les responsables politl' 
ques présents ont défini un certain nom· 
bre de priorités en matière de logement 
social ou d'assistance de type "aide au 
logement". 

Adjoint aux affaires sociales de la ville 
de Saint·Priest. le Docteur Tomada, présen· 
tait le plan d'action municipal. carte de 
transports gratuits, carte restaurant, carte 
santé, structures d'accueil d'enfants ... le pro· 
jet de Saint·Priest s'articule autour du RMI. 

Mener une réflexion commune 
dépassant les frontières locales. 

Concernant le bâti, il s'agit de convaincre la 
société d'H.LM. de "donner un coup de 
jeune aux établissements dont elle a la 
charge et de faire un effort sur les cages 
d'escaliers, les abords des locaux ...... 

Une attention toute particulière a été 
portée sur les espaces communs, fréquen· 
tés à la sortie des écoles. Les congressis· 
tes ont évoqué l'élaboration d'un système 
d'études surveillées qui interdirait la création 
de nouveaux ghettos. 

A la fin de cette journée, les élus ont 
précisé l'Importance de ces actions locales 
pour entraÎner une dynamique d'envergure 
nationale. Pour Michel Thiers, membre du 
bureau et du conseil d'administration de 
l'Association, c'est dans le cadre d'une action 
nationale que s'est située cette journée. 

Moment de détente et visite de 
l'Hôtel de Ville. 
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GROUPE 
G ON 

PREMIER PRODUCTEUR FRANCAIS DE GRANULATS 
• 

PLUS DE 40 MILLIONS DE TONNES DE GRANULATS UTILISÉS 

PAR LE SECTEUR DU BATIMENT ET DES TRAVAUX PUBLICS 

A PARTIR D'UNE CENTAINE D'EXPLOITATIONS RÉPARTIES SUR 

L'ENSEMBLE DU TERRITOIRE NATIONAL 

UNE ACTIVITÉ DE BÉTON PRÊT A L'EMPLOI 

DE FABRICATION ET D'APPLICATION D'ENROBÉS BITUMINEUX 

UN GROUPE EN EXPANSION 

SIÈGE SOCIAL: B.P. 11 - 69390 MILLERY 
TÉLÉPHONE: 72.24.46.00 

TÉLÉCOPIE: 72.24.11.34 

s E A N c - E 
L ES DÉLIBÉRATIONS DU CONSEIL MUNICIPAL 

SÉANCE DU 19 FÉVRIER 1991 

Zone d'activités 
des Ronzières 

Le Conseil Municipal a donné son 
accord pour la cession de parcelles de ter­
rain (cadastrées BK 103 et BK 106) d'une 
superficie totale de 1410 ml au Laboratoire 
de prothèse dentaire Lacroix et François. 

Urbanisation du secteur 
de Barray 

Comme le prévoyait la délibération du 
Conseil Municipal du 13 janvier 1989, le 
coût d'urbanisation des 59 000 ml du sec­
teur du Barray sera partiellement pris en 
charge par les acquéreurs des terrains. 
Après étude, la part des dépenses d'équi­
pements de chacune des 21 parcelles 
s'élève à 25000 F Hl 

Lotissement des Saignes: 
quartier des poètes 
et des écrivams 

Sur proposnion de l'Association Syndi­
cale des Saignes, le Conseil Municipal a 
approuvé la proposition de dénomination 
des voiries intérieures du lotissement: 
Boulevard des Poètes 
Rue Victor-Hugo 
Allée Jean de La Fontaine 
Allée Gérard de Nerval 
Allée Paul Verlaine 
Allée Charles Baudelaire 
Allée Pierre de Ronsard 
Allée Paul Eluard 
Allée Arthur Rimbaud. 

Commissions Municipales 

Le Conseil Municipal a approuvé diffé­
rentes proposnions de modifications: Hen­
riette Orsetti intègre la commission Envi­
ronnement, André Favre les commissions 
Education, Jeunes, Transports et Europe et 
Christiane Constant, la Commission Vie 
Culturelle et Associative. 

SÉANCE DU 25 FÉVRIER 1991 

SPAPA: 
un avis avec des réserves 

Si le 25 février dernier le Conseil Muni­
cipal s'est prononcé favorablement pour 
l'exploitation (production d'asphalte coulé) 
de l'usine SPAPA (Zone d'Activnés de Vour­
les), il a par ailleurs rédigé un cahier des 
charges qui sera transmis à la direction de 
l'Industrie et de la Recherche par la Pré­
fecture. 

Les réserves émises par le Conseil 
Municipal concernent essentiellement les 
risques de pollution de l'air et des eaux: 

AIR 
- Réduction du volume des poussières 
émises à 50 mg/ml maximum. 
- Renforcement des dispositifs techniques 
de filtrage et de surveillance. 

EAUX 
- Prise en compte du périmètre de pro­
tection des puits de captage. 
- Traitement optimal des eaux pluviales 
et usées. 
- Confirmation de la suppression de l'aire 
de lavage des véhicules sur le site. 
- Mise en place, aux frais de l'exploitant, 
par la S.D.E.I., Société Fermière du Syndi­
cat Mixte d'Assainissement de la Vallée du 
Garon, de contrôles réguliers des eaux 
usées par analyses mensuelles. 

- Mise en adéquation et vérification du 
volume des bassins "tampons" de collecte 
des eaux pluviales. 
- Mise en place d'un disconnecteur sur le 
réseau antérieur d'eau potable. 

l:ensemble des notifications, commu­
niquées par les communes et admInistra­
tions consultées, seront transmises à la 
Direction Régionale de l'Industrie et de la 
Recherche et au Conseil Départemental 
d'Hygiène en vue de la rédaction du pro­
jet d'arrêté préfectoral d'autorisation 
d'exploiter. 

•• 

., .. 
•• dll •• du C IF' 
lui .. _l'IIrIN III 
,.",....... 
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BRIGNAIS AMBULANCES 

V.S.L. 

24/24 heures 
TOUTES DISTANCES 
URGENCES ... 
ACCIDENTS DU TRAVAIL ... 

T. LOUIS 

63, rue du Général de Gaulle - BRIGNAIS 

72 31 6094 

SUPER 

Alimentation DEN IS 

90, rue Général de Gaulle 

69530 BRIGNAIS 

f7J~Y~ 

et f1i1ew.ie4 

Y~ 

117 , rue Général de Gaulle 
69530 BRIGNAIS eô 

~ Tél. 78.05.15.42 

ENTREPRISE DE 
TRAVAUX PUBLICS 
ET BATIMENTS 

Lou/seARLE 
B.P. 53 - Les Fontaines 

L--____ 69440 Taluyers - Tél. 78.48.75.46 

AME N AGE MEN T 

Attention zone verte 
De simple tradition, 

la protection de la nature 

et du monde agricole 

devient à Brignais 

une priorité politique 

de l'équipe municipale. 

De l'élevage à la culture maraî­
chère en passant par la Cham­
bre d'Agriculture, la Commune 

se positionne comme le pôle vert de la 
région. Le respect de la nature, à Brignais 
c'est avant tout une tradition. Depuis tou· 
jours, la ville s'est placée comme un trait 
d'union entre l'agglomération lyonnaise et 
une vaste zone naturelle. Ce passé rural lui 
confère une qualité de vie enviée et une 

proximité avec le monde sage et serein de 
l'écologie. 

33 % D'ESPACES NATURELS 

Depuis quelques années, plus qu'un 
acquis, la nature est devenue une volonté 
municipale, axe qualitatif de la politique 
urbaine de Michel Thiers, pour qui la pré· 
servation du cadre de vie tel qu'il est, reste 
un objectif essentiel. 

"Maintenir les espaces verts est en 
effet l'une des priorités du Plan d'Occupa· 
tion des Sols, explique Jean·Luc Chambe­
fort chargé de l'Urbanisme à la mairie. 
Ainsi, le territoire de la commune se divise 
en trois parties: le logement résidentiel, 
l'industrie et la nature." Même si l'habitat 
pavillonnaire grignote quelques petites par­
celles des zones vertes, la municipalité a 
respecté cet équilibre. La ville possède un 
potentiel écologique important que les élus 
veulent préserver. "Vivre à Brignais doit 

Damien Laby présente 
ses animaux dans 
les concours 

toujours signifier vivre à la campagne", 
assure Jean-Luc Chambefort. 

Pour l'heure, l'équipe de Michel Thiers 
a deux projets. Tout d'abord, réaliser un 
Plan Vert qui permettra de faire un diagnos· 
tic pour utiliser au mieux le potentiel. Dans 
un second temps, une analyse socio· 
économique permettra de comprendre 
quelle image les Brignairots ont de la 
dimension écologique de leur ville et com­
ment ils l'utilisent. Quels sont leurs besoins, 
leurs envies ... 

BRIGNAIS, PÔLE VERT 
Mais le dossier le plus conséquent 

reste celui du "déménagement" de la 
Chambre d'Agriculture du Rhône. "De par 
sa géographie, ses structures économiques 
et commerciales, sa desserte en transports, 
Brignais est un pôle attrayant. Aussi, lors· 
que nous avons cherché un nouvel endroit, 
parce que nos locaux étaient devenus trop 
exigus, nous avons décidé de rester sur 
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cette commune. Une manière de rester en 
contact avec nos agriculteurs", raconte 
Claude Berger, le Président de la Chambre 
d'Agriculture du Rhône. Parce qu'en effet, 
Brignais est l'une des 7 villes qui accueil­
lent une antenne décentralisée. Les spé­
cialistes du service hydraulique et de l'i rri­
gation, les techniciens maraîchers et de cul­
tures fru itières - notamment celle des 
petits fruits rouges - sont présents depuis 
près de quinze ans. Des domaines qui cor­
respondent à la zone d'activité agricole de 

Exploitation f7-;/j~~~~~~~l 
d'Amédé r 
Patural : 

une production 
de fruits 

et légumes 
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la région. Désormais, la Chambre s'agran­
dit et ses nouveaux locaux (1 000 mètres 
carrés de bureaux modernes) accueilleront 
également le Syndicat Mixte Hydraulique 
Agricole du Rhône (SMHAR) Depuis le 12 
janvier, le permis de construire a été 
accordé, les travaux de construction 
devraient rapidement démarrer et en 1992, 
la Chambre d'Agriculture intégrera ses 
bureaux de la Plaine d'Elite. 

AM ENA GEMENT 

Pour Claude Berger, Brigna is se place 
au centre d'une région pleine d'atouts. "La 
ville de Lyon en elle-même constitue une 
chance pour les agriculteurs de la région: 
soit en matière de vente directe de leurs 
produits, soit en service de tourisme. 

Par ailleurs, la nature même des "pro­
duits de la ferme" n'a rien du folklorique 
mais passionne le milieu urbain", 
sou ligne-t-iL 

S'i ls reconnaissent que le monde des 
agriculteurs est en diminution, les spécia-

listes agricoles ont tous de bonnes raisons 
de croire en l'avenir dans ce domaine. Tout 
d'abord celui du respect de la zone agri­
cole: les garanties municipales sont autant 
de chance pour les travailleurs de la nature 
de la région. La proximité de grands cen­
tres permet de va loriser leurs produits. 
Ensuite, il faut considérer l'agriculture 
comme une réalité économique à part 
entière. "Pour cela, il n'existe qu'une solu­
tion. La Municipalité devra faire des choix 
en faveur des gens de la terre si elle veut 
sauvegarder un milieu naturel dynamique 
et plein d'avenir; gageons qu'elle saura les 
faire", précise le Président de la Chambre. 

DU PETIT FRUIT ROUGE 
A ~ÉLEVAGE 

Enfin, si certains redoutent une chute 
du nombre des agriculteurs à Brignais, 

d'autres estiment que les chiffres peuvent 
se maintenir. Pour cela, il faut s'en tenir à 
une donnée "sine qua non". La diversifica­
tion de la production et la spécificité du pro­
duit. Du petit fruit rouge à la plante aroma­
tique, autant de productions qui offrent des 
marchés intéressants: des cultures inten­
sives à haute valeur ajoutée et d'une 
grande qualité agronomique 

Pourtant, d'autres font le pari du pro­
duit classique mais de grande qualité. Tel 
Damien Laby qui comme ses parents, a 
décidé de se lancer dans l'élevage "pour 
la boucherie". Elève de l'école d'agriculture 
de Saint-Genis-Laval, il a vingt ans et l'ave­
nir ne l'inquiète pas: "actuellement, c'est 
vrai que la production de viande est en 
crise. Mais elle est surtout en pleine évo­
lution. Et l'on peut s'apercevoir que si l'on 
fait de la qualité, cela marche", explique le 
jeune homme. Aussi, part-il à la recherche 
de l'animal de qualité comme l'on part à la 
quête du Saint GraaL .. Il lui faut parcourir 
les expositions, les concours, les foires pour 
voir les bêtes, détecter les défauts, les qua­
lités, deviner les perspectives d'évolution. 
"C'est précisément ce qui me plaît dans ce 
métier. La quête de la qualité." Ce ne sont 
pas moins de quarante vaches limousines 
et deux taureaux qui peuplent l'étable de 
la grande ferme. Des animaux superbes et 
parfaitement entretenus. Déjà, Damien 
Laby présente ses animaux dans les con­
cours et il vient de remporter un prix, à 
Brive alors qu'il prépare ardemment le pro­
chain qui aura lieu à Saint-Etienne: "c'est 
amusant de participer aux concours. On 
voyage, on rencontre d'autres éleveurs ... On 
s'informe sur d'autres races que les nôtres". 
Une détermination telle qu'un jour Damien 
Laby sortira de la tête du troupeau 1 Dès 
qu'il obtiendra son BTA, diplôme indispen­
sable pour s'établir, il prendra la suite de ses 
parents. 

Mais la caractéristique de la production 
brignairote reste celle des fruits et légumes. 
II n'en reste que quelques-uns. A l'image 
de Gabriel Payet-Descombes, le maraîcher­
arboriculteur, cultive "tous les fruits sauf la 
framboise". Sa fonction de Président du 
Syndicat des Agriculteurs lui permet d'être 
en relation avec la Municipalité de Brignais 
et les responsables de la Chambre d'Agri­
culture. Du Maire de la ville, il dit: "Quand 
il donne sa parole, illa tient". Comme les 
hommes de la terre ... 

Avec 35 kilomètres de voies 

communales et 19 kilomètres 

de chemins ruraux, 

l'urbanisation de 

nouveaux secteurs, le 

réaménagement du centre ville, 

les intempéries du mois de 

décembre, les travaux de voirie 

ont été en 1990 aussi 

nombreux que diversifiés. 

Centre ville: le coeur de Brignais a 
fait l'objet d'une attention toute 
particulière: création de trottoirs, 

aménagement de l'arrêt des cars, réalisa­
tion de la placette Trably. 
- Rue du Cimetière: afin d'optimiser la cir­
culation et le stationnement autour du 
cimetière les jours de grande affluence, la 
Municipalité a réalisé un programme de 
création de places de stationnement sur le 
principe des trottoirs surbaissés. Parallèle­
ment, les canalisations de l'éclairage public 
ont été mises en souterrain. La placette a 
été restructurée et végétalisée. 
- Rue du Garel : sur 350 m, la rue du Garel 
a été aménagée avec trottoirs, places de 
stationnement, îlots arborés (avec passage 
en souterrain de l'ensemble des réseaux) 
- Route de Soucieu: les travaux de créa­
tion de trottoirs, d'aires de stationnement 
de véhicules légers et poids lourds ont été 
financés à 50 % par la DDE. 
- Desserte du quartier des Saignes: après 
l'élargissement du chemin de la Pinette 
(avec création de trottoirs et de places de 
stationnement, pose des réseaux d'assai­
nissement et d'éclairage) la partie haute de 
l'impasse des Saignes a été aménagée en 
chemin piétonnier: plantation d'arbres, 
revêtement du soL Les services techniques 
ont par ailleurs dirigé la réalisation d'un bas­
sin de rétention de 4 000 m', situé au nord 
de la ZAC des Saignes. 

Dans un second temps, le chemin de 
Montibert a fait l'objet pendant plusieurs 
semaines de travaux conséquents: pose 
du réseau d'assainissement des eaux 
usées et pluviales, passage en sOuterrain 

VOl RIE 

Bilan 90 
des canalisations EDF et France Telecom, 
revêtement de la chaussée et création de 
trottoirs. 
- Quartier de Rochilly: l'urbanisation du 
quartier, dans la perspective de l'ouverture 
dès septembre 1991 du nouveau groupe 
scolaire, a conduit la Municipalité à réal i­
ser la nouvelle voie "Rochilly Nord". 
- Rue Mère Elise-Rivet: pendant plusieurs 
mois les travaux ont perturbé la circulation 
des Brignairots au profit d'une redéfinition 
du profil de la rue, de la mise en place de 
l'éclairage (avec passage en souterrain du 
réseau EDF) et de réfection de l'ensemble 
des réseaux eaux pluviales, eaux usées. La 
réalisation du tapis définitif de la rue est 
programmée pour le deuxième semestre 
91. 
- Parc d'activités: trois chantiers ont plus 
spécialement marqué l'année 90: l'urba­
nisation du lotissement du Bois des Côtes 
(400 m de voirie), le curage du Merdanson 
sur toute sa longueur et la réalisation de 
la desserte du point information des Val­
lières situé à l'angle de la Route de Lyon 
et du chemin de l'Industrie. 

"A cette liste, il convient d'ajouter la for­
midable opération de déneigement du mOIs 
de décembre, les travaux de pose de signa­
lisations routières, de raccordements de 
canalisations et de réfections des chaus­
sées .. :' précise Marcel Masson, Premier 
Adjoint au Maire, chargé de la Voirie, du Fleu­
rissement et des Bâtiments Communaux. 

Au total en 1990, la ville aura dépensé 
plus de 5 millions de Francs en investisse­
ment voirie, plus de 600 000 F en travaux 
d'assainissement et près de 400 000 F en 
frais d'entretien sans compter l'aménage­
ment de la placette Trably. "La voirie fait 
partie de notre patrimoine, au même titre 
que les bâtiments communaux, ou les 
zones vertes ... c'est un gage de sécurité 
bien sûr, et un facteur d'attractivité qui ne 
devrait pas nous laisser indifférents". 

A ce titre là, et en raison des dégâts 
provoqués par les intempéries de cet hiver, 
le budget d'entretien a été augmenté de 
25 % pour 91. 

Le rond point de Schweighouse, une 
réalisation commune des ServÎces 
Voirie et Espaces Verts. 

Plusieurs fois par mois, Marcel Mas­
son, Premier Adjoint (au centre), 
Maurice Rey, Conseiller Voirie (ne 
figurant pas sur la photo), Gilbert 
Morel là gauche), Responsable des 
Services Techniques et Christian 
Mari là droite), Numéro 2 des Tech­
niques se réunissent sur le terrain. 
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TRANS PORTS 

La politique 
de la sagesse 

S ien 1977, la Municipalité a repous­
sé la proposition d'adhésion au 
réseau des TCL, c'est pour évi­

ter à chaque Brignairot de payer dans ses 
impôts locaux, le déficit du SYTRAL. 

Une note qui s'élèverait aujourd'hui à 
plusieurs millions de Francs sur un déficit 
total de 432 milliards de Francs en 91. 

"Un choix difficile, à l'époque, mais que 
nous avons décidé d'assumer en enga­
geant le pari du développement de notre 
propre réseau de transports en commun", 
précise Michel Thiers. 

La réouverture en septembre prochain 
de la ligne SNCF Brignais-Gorge-de-Loup 
(avec raccordement à la ligne D du métro) 
est une nouvelle étape vers la réussite de 
cette politique. 

Les travaux d'aménagement du par­
king de la gare vont démarrer fin avril. Au 
total, se sont 140 places de stationnement 
gratuit ainsi qu'une "dépose rapide" pour 
les autocars qui accueilleront les usagers 
du rail. D'un point de vue de la sécurité des 
voyageurs, il est bien évident que la SNCF 
va équiper la ligne d'un cantonnement 
assisté par informatique. 

lamélioration de la desserte par auto­
car est une préoccupation constante du 
Conseil Municipal qui a élaboré avec les 
responsables de Lyon Cars (ex CDL) une 
politique de concertation efficace. Martine 
Altieri chargée du dossier en Mairie est for­
melle • "les quelques demandes d'amélio­
ration du service que nous recevons cha­
que année sont étudiées ponctuellement 
avec nos partenaires pour trouver rapide­
ment des solutions:' 

La signature du protocole d'accord de 
tarification combinée CDL 1 TCL en 1987, 
la multiplication des dessertes (36 AR en 
période scolaire), la création de nouveaux 
arrêts en 90 (ECL et Rochilly), l'adaptation 
rigoureuse des horaires aux contraintes de 
certains scolaires ... sont autant d'améliora­
tions concrètes dont certaines n'ont été 
possibles que grâce à la souplesse de notre 
organisation. Mais tout est perfectible, et 
les élus s'emploient sans cesse à amélio­
rer cette desserte. 

SC OL A I RES 

A l'école de la grimpe 

Depuis le début de l'année, Jean­
François Eyraud a rejoint l'équi­
pe de l'OCB comme anima­

teur escalade. 
Pourvu d'un agrément académique, il 

est déjà intervenu dans la commune pour 
encadrer les élèves du Lycée Profession­
nel et du CES lors de la préparation du 
spectacle inaugural du mur d'escalade. 

Avec Guy Libercier, responsable "jeu­
nes", Jean-François Eyraud vient de met­
tre en place un programme d'apprentissage 
de l'escalade destiné aux élèves des éco­
les primaires de la commune. 

"La première séance est une approche 
du mur, sans matériel. Le travail sur la paroi 
ne commence qu'à la 2' ou 3' heure" pré­
cise Jean-François Eyraud. 

A l'école de la grimpe, les "petits" ne 
sont pas les moins habiles, mais la sagesse 
veut dans un premier temps, que l'on s'en 
tienne à une hauteur limitée (1 à 1,5 mètre). 

Cette initiative qui rentre dans le cadre 
des heures d'éducation physique a été très 

bien acceptée par le milieu enseignant. 
16 classes vont déjà bénéficier de cette 
première session de 10 séances. En cas de 
mauvais temps (mur humide = danger), 
des animations théoriques seront organi­
sées à l'école. 

Côté pratique, "une telle entreprise 
assure une utilisation optimale du site 
d'escalade, comme du matériel" ~ précise 
Marie-Thérèse Gardon, Adjointe aux Affai­
res Scolaires. 

Parallèlement à l'initiation des élèves, 
Guy Libercier et Jean-François Eyraud ont 
élaboré un stage "enseignants". Une initiati­
ve qui leur a demandé une organisation mi­
nutieuse puisque les instituteurs concernés 
sont remplacés pendant leur stage par les 
conseillers pédagogiques de circonscription 

Les 10 séances pourraient ainsi se 
transformer par la suite en une heure heb­
domadaire d'initiation avec encadrement 
par les instituteurs. 

Du 17 au 24 avril, Brignais 

organise la semaine de l'envi· 

ronnement. 

ENVIRONNEMENT 

TiJus acteurs sur la scène 
de l'environnemént 

Bien jeter, c'est jeter juste. 

Frédérique Resche Rigon 
FRAPNA·Rhône 

Responsable des animations 

Cette année à l'école. .. 

Environnement et intercommunalité 

~
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DOSSIER 

Tous acteurs sur la scène de 
C'est parce qu'un papier jeté l'environnement 

inconsidérément en attire 

d'autres, un graffiti d'autres 

graffitis, c'est parce qu'une 

vieille machine déposée dans 

un fossé conduit à 

une décharge sauvage, ou des 

déversements industriels à la 

destruction de la faune et de la 

flore des rivières ... que nous 

sommes tous responsables 

quotidiennement de 

notre environnement. Denise Chermette" Conseillère déléguée à l'environnement 
""environnement est partout': 

P reservatIOn et valOrisation du 
patrimoine naturel, lutte contre 
les pollutions, gestion des 

déchets et des risques Industnels, dévelop­
pement harmonieux de l'urbanisation ... 
Depuis 1989, Michel Thiers et le Conseil 
Municipal ont décidé de fédérer l'ensem-

ble de ces préoccupations souvent expri­
mées au sein de la commune en donnant 
à Demse Chermette "délégation en mauère 
d'enVlfonnement" 

"Une fonction complexe car l'enVlfon­
nement est partout" explique-t-elle. 

Cette volonté se traduit par la sensibl-

Environnement et intereommunalité 
Déléguer à Deni.., 
C""nnette 1. gestion 
des dossiers 
"environnement 
prtJfNeS à Brignei .. 
c'est pour Mic"", 
Thiers une façon de 
.., mobiliser encore 
plus ton sur /es 
projets 
intercommuneux qu'il 
défend depuis de 
nombreuse. années 
et qui condhionnent 
la llie quotidienne 
des Brignairots : 
- (interconnexion 
des réseaux en eau 
pofllble dans le cadre 
du Syndicat 
Intercommunal de 
Distribution d'Eau du 
Sud-Ouest Lyonnais; 

- la réalisation de la 
sflItion d'épu",tion 
de Givors par le 
SYSEG; 
- la maitrise et 
rassainissement de la 
".IIft du Garon par 
IeSAVG; 
-le projet 
d'imp/anflltion de 
10 t/éc""tteries et de 
deux sflItions de 
transfert dens le 
cadte du Syndiut 
In_munal 
Rhône-/sèrede 
T",itement des 
otrIures ménagère .. _ 
-et tout 
demi«enlent. 
la mobilÏSIJtion de 
23 communes du 
Rhône et de la Loire 

pour la S8l111f1PtrIe 
de raqueduc de la 
VIIIIft du Gier. 
Président ou 
1Iice-président de ces 
syndicaf5, 
repré..,nfllnt du 
Conseil GénértlI à 
rtnstitut de 
rEnlllronnement 
International ou à 
la SEMEDDIRA 
(Société d'Economie 
Mixte d'Etude des 
Déchets Industriels 
en Rhône-Alpes} ... 
des miuions qui 
témoignent que 
renvironnement n'est 
pas un ".in mot pour 
MicMl Thiers et IMr 
lloie de conséquence 
pour notre commune. 

lisatlon de tous les services municipaux afin 
que la dimension "environnement" soit 
intégrée à l'ensemble des projets 

Une étroite collaboralion entre la Muni­
cipalité, les responsables d'entreprises et 
l'ANRED a permis qu'une réflexion concer­
nant la gestion des déchets industriels en 
zones d'activités SOit engagée. 

Les scolaires sensibilisés aux problè­
mes de l'enVlfonnement (grâce à une actIOn 
de la FRAPNA engagée depuis mai 1990) 
se sont révélés parliculièrement intéressés 
et concernés par ce thème. 

"La révIsion du plan d'occupa lion des 
sols en zones d'activités, dans le sens d'un 
durcissement des contraintes de végétali­
sation des parcelles, ou la mise en place 
de procédures strictes envers les indus­
triels contrevenants pour le respect des 
règles élémentaires "de propreté" sont 
autant d'actions mises en place dans le 
cadre du plan "enVlfonnement" de la 
commune. 

Taclion locale en matière d'environ­
nement est un Impératif ressenti par tous 
et généralement bien accepté: la nature 
est un patrimoine dont nous sommes tous 
détenteurs. Soyons vigilants" conclut 
Denise Chermette. 

4 QUESTIONS A 

1 

DOSSI ER 

Déchets industriels et ménagers 
Bien jeter, 

c'est jeter juste 

La collecte et l'élimination des 
déchets industriels et ménagers 
sont à l'ordre du jour des préoccu­

palions de la Municipalité 

300 KG DE DÉCHETS ANNUELS 
PAR HABITANT 

Même si cela paraît tout simple, un ser· 
vice de collecte d'ordures ménagères ne 
s'improvise pas. 

Forts de cette constata lion, les mem­
bres de la commission Environnement con· 
dUite par Denise Chermette ont créé un 
groupe de travail chargé d'étudier le dos· 
Sler, le plus ratIOnnellement possible 

"A raison d'une moyenne de 300 kg 
annuels de déchets produits par habitant. 
les incidences économiques, écologiques 
sont Importantes" souligne Philippe Blain, 
Secrétaire Général de la Maine de BrignaiS, 
et Membre du Groupe de Travail". 

"La fréquence des collectes, les habl· 
tudes de la population, les conSidérations 
d'hygiène et d'esthétique, les possibilités 
de valorisation des déchets ... sont autant 
de paramètres à prendre en compte" 

En l'état actuel de la réflexion menée 
avec l'appuI de France-Noëlle Lefaucheux, 
déléguée ANRED Consommation, deux 
solutions prédominent 
- une conteneunsatlon sélective pour les 
Immeubles les plus Importants et les équI-

Des sacs couleurs pour 
une collecte sélective. 

pements publics et individuels, pour les 
pavillons et les zones rurales. 
- ou un équipement en sacs (réalisés en 
polyéthylène régénéré non polluant à l'inci­
nératIOn) de l'ensemble des habitations. 

Quelle que soit la solution retenue, le 
principe de la collecte sélective par le biais 
d'un code couleur est acquis. Bf1gnals 
devrait ainsI connaître dans les prochains 
mois les jours verts (plastique) et les jours 
bleus (papiers, cartons et autres déchets) .. 
ou autres couleurs 1 

QUID DES DÉCHETS APRÈS LA COLLECTE 
DepUIS 1990, à l'issue des collectes, les 

bennes s'acheminent directement vers 
l'usine d'InCinération de Gerland. Une solu­
tion temporaire précise Michel Thiers, Pré· 
sident du SITOM Rhône-Isère (vOIr pla­
quette 10Inte). 

Les "bennes de collecte" n'étant pas 
adaptées à des trajets routiers (15 km nous 
séparent de Gerland), le SITOM a conclu 
a l'Implantation de deux stations de trans· 
fert sur sa zone d'influence, l'une à Bngnais, 
l'autre à Givors 

Transférés du camion de collecte a un 
semi-remorque de 70 m~ les déchets sont 
alors acheminés vers l'USine d'incinération 
de Gerland dans des conditions optima 
d'hygiène, de sécuflté et de coût 

Su te page /8 
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DÉCHmERIE CONTRE 
"SYSTÈME 0" 

En 1990, l'enquête réalisée par le ser­
vice urbanisme auprès des responsables 
d'entreprises de Brignais donnait une pre­
mière approche de la production de 
déchets en zones d'activités: 41 253 ml 
soit 1 200 ~ annuels dont 36 000 ml clas­
sés "inertes" (gravats ... ) 5196 m3 classés 
"banals" (cartons, papiers ... ) et 57 m3 dits 
"spéciaux" (contenant des éléments pou­
vant être toxiques). 

Devant les problèmes rencontrés par 
ces industriels, souvent contraints à recou­
rir à des méthodes d'élimination empin­
ques et illégales (stockage, décharge, leu .. ). 
le projet municipal d'implantation d'une 
déchetterie a été accepté très lavorable­
ment. 

Son principe est simple: lieu organisé 
(clos) et gardien né, les industriels usagers 
peuvent y déposer leurs déchets inertes et 

Cette anné~ en classe, nous 
travaillons sur l'environnement. 

banals dans des conteneurs spéciliques. 
Déchets qui sont ensuite valorisés ou éli­
minés dans des centres adaptés. 

Présidé par Michel Thiers, la Commis­
sion "Déchetterie Industrielle" regroupe 
des élus (Denise Chermette et Paul Mins­
sieux), Rémy CHABRILLAT, délégué 
ANRED Industrie, des représentants des 
services technique et urbanisme (Sylvie 
Giagnorio et Christian Mori) ainsi que des 
industriels (Marc Valentin, Jean-Pierre Fil­
lot et Jacques Fayle) 

Aujourd'hui après 4 mOIs d'étude et de 
concertation avec le milieu industriel, la 
commission travaille sur le montage du pro­
jet: site d'implantation, choix des partenai­
res techniques, coût global d'investisse­
ment, mode de gestion, charte d'accès 
(usage intercommunal n ... 

Un dossier complexe mais qui devrait, 
à terme, améliorer le "look" de nos zones 
industrielles et laire disparaître à jamais ces 
"brûlis" nauséabonds. 

Semaine de l'environnement 
A :i ~ i t l at ive de :a corn""ss,o" Env,· 

ronnement avec la part,c'pa\!O". de .a 
FRAPNA. des eco'es et d" CClB. Br'· 
gna!S vivra pendant 7 jours au ryt~"'e 
de :enVironne",e"t 

Expos·\IOns. conferences. oro:ec­
tlons audiOVisuelles. conco"rs de des­
Sins d'enfants, autant de manifestations 
QU I s'adressent aux jeunes ou aux plus 
grands 

E.lpositions arec projections 
,1udiol'isuelles 
• Leau du 17 au 24 avr '! E C L 

• Atocospcere du '9 au 23 avr ! E C L 

• Bru 't du '7 au 24 avr !' ECL 

• Lecologle du il au 24 avr ,; 
Hôtel-de-Wle 

Fédération Rhône-Alpes 
de protect ion de la 

nature 

Colltërenre 
• Une conference organ isee par le 

CClB aura ,'eu 'e 19 avril en SO'fee a 
l'ECL 

Remi,~e du prix 
du meilleur dessin 
Samedi 30 avr il - " h 

ECL 
Entree l'bre 

URBANISME 

La nouvelle jeunesse du centre ville 

Depuis 1986, la Mairie 

de Brignais s'est dotée 

d'une structure originale, 

l'ARCEV!, pour animer une 

opération programmée de 

l'amélioration de l'habitat 

(OPAH), Aujourd'hui, l'heure est 

au bilan, Façades restaurées, 

logements rénovés. 

Le centre ville montre désormais 

un tout nouveau visage, 

I l Y a trois ans, l'Association pour la 
revitalisation du centre ville de Bri­
gnais (ARCEVI), structure paramu­

nicipale, lance une vaste opération. Une 
convention est signée entre l'Agence Natio­
nale pour l'Amélioration de l'Habitat 
(ANAH), la Municipalité et l'Etat. A la base, 
la réa lisation d'un programme ambitieux: 
62 logements locatifs privés sont prévus 
dans le projet, ainsi que 20 logements 
occupés par leurs propriétaires. 

De plus, OPAH se propose de réaliser 
des actions d'accompagnement: création 
de stationnement, aménagement des 
espaces publics, mise en place d'un fonds 
municipal d'aide de ravalement de façades. 
Coût total des travaux réalisés par les pro­
priétaires: 7,9 millions de francs. Pour gérer 
ce planning, Catherine Merland, chargée 
de ce dossier par Michel Thiers compose 
avec Guy Dewulf une équipe compétente 
et dynamique. 

MISSION ACCOMPLIE 
Depuis septembre 1990, un centre 

d'accueil et d'informations a été mis en 
place au cœur de la ville. Pour Catherine 
Merland, l'espace ARCE VI, "c'est une aire 
de rencontre, où se tissent des liens privi-

légiés entre les décideurs économiques, les 
Brignairots et la commune:' 

Au 31 décembre 1990, l'expérience a 
pris fin. Et aujourd'hui, c'est l'heure du ver­
dict. Lopération est réussie. Le pari est rem­
porté. Haut la main. Les chiffres le prou­
vent: 90 logements sont touchés par la 
rénovation, dont 68 font l'objet de travaux 
intérieurs. 39 d'entre eux étaient vacants 
avant cette opération. Désormais, ils sont 
occupés. Et ce ne sont pas moins de 
72 façades d'immeubles qui ont été trai­
tées, soit le quart des immeubles du cen­
tre de Brignais. 

. UNE RÉUSSITE D'ENVERGURE 
Mais l'ARCEVI ne se contente pas de 

cette première victoire. La dynamique ur­
baine de la commune passe par un centre 
ville agréable, fonctionnel. Sa revitalisation 
représente un atout pour le développement 
de l'activité commerciale de Brignais. 

Pour Dominique Vi ret, Adjoint à l'Urba­
nisme et Président de l'ARCEVI, il s'avérait 
nécessaire "de passer au crible le centre 
ville car le bâti ancien était vétuste". C'est 
maintenant chose faite. Aussi la Municipa­
lité souhaite-t-elle poursuivre son action. 
"Nous tenons le bon rythme puisque nous 
avons consommé 65 % des subventions, 
pour 33 dossiers. Ce qui est un parfait équi­
libre", explique Catherine Merland. Le local 
continue son activité et reste un lieu 
d'écoute, d'information et d'échange. Et 
puis l'équipe songe déjà à relancer d'autres 
défis d'un type différent mais fondés sur 
la même démarche : 

- étude préopérationnelle de la ZAC 
Garon-Hôtel de Ville ; 

25 % des façades du centre vi/le 
ont été ravalées. 

- mise en place d'un fonds de ravalement 
de façades et aménagement d'espaces 
verts dans le quartier de la Gare; 
- opérations ponctuelles de restructura­
tion d'îlots bâtis dégradés ... 

En fai t, selon les conclusions des pro­
moteurs de ce dossier, l'OPAH constitue 
une étape dans la reconquête du centre de 
Brignais. Par le biais de cette expérience, 
la tendance est stoppée nette. 

3 ans d'OPAH: des chiffres significatifs 
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PUBLICITÉ 

Maintenance 
des réseaux 

Traitement 
des eaux usées 

BRIGNAIROTS 

Siège de Rillieux 

L'eau fruit 
d'un travail 

PROTECTION ET SURVEILLANCE 

La SD.EI. intervient dans la surveil­
lance des eaux de rivière ou des nappes 
dans lesquelles elle prélève l'eau destinée 
à la consommation humaine. Des techni­
ques de traitement permettent de répon­
dre à des normes de plus en plus rigoureu­
ses. 

CONTINUITÉ DE SERVICE 

Quelles que soient les difficultés, la 
SD.E.I. assure la disponibilité permanente 
et quotidienne de l'eau chez le consomma­
teur, 24 h/24 et 7 jours/7. 

Un mètre cube d'eau, c'est une tonne 
de marchandise livrée à domicile, à tous les 
étages, utlisée, et dont on vous débarrasse 
après emploi. 

UN SAVOIR·FAIRE 
Un important travail de surveillance et 

de maintenance est nécessaire à l'entre· 
tien des canalisations et des installations 
de pompage, distribution, irrigation ... 

Lamélioration du fonctionnement des 
réseaux réside dans : 
• La compétence de spécialistes du 
domaine de l'eau, hydrologie, biologie, 
physiologie, virologie, chimie ... 
• Des techniques de pointes: informatique, 
télétransmission, automatismes ... 
• Des efforts de recherches et de dévelop­
pement, adaptés aux exigences des nor­
mes Européennes concernant le traitement 
des eaux de consommation courante et 
des eaux usées. 
• D'une permanence locale "relations 
abonnés" soucieuse de l'amélioration quo­
tidienne du confort de ses usagers. 

PARTENAIRE DES COLLECTIVITÉS 

Agence de BRIGNAIS 
244, rue du Général de Gaulle 

69530 BRIGNAIS 

Tél.: 78051718 

• 

• 

SPOR T S 

Brignais en course 

Malchanceux, William Oddoux. 
Son Monte-Carlo s'est arrêté 
sur la liaison routière entre le col 

de Turini et le Col Saint-Raphaël (Alpes de 
Haute-Provence). Un accident banal- au 
lendemain de la 1" étape dans laquelle il 
s'était classé 4' - provoqué par un 
camping-car conduit par des touristes 
anglais, peu habitués à la conduite à droite. 

BON JOUEUR 
Passé le moment de déception, Wil­

liam Oddoux et son co-pi lote, Patrick Pivato, 
remisent leur rage de gagner au "parc cou­
reurs" et décident de concentrer leurs 
efforts sur les prochains rallyes de la saison. 

Bon joueur, William Oddoux décide de 
garder pour le Charbonnières les couleurs 
de ses partenaires : BT manutention, SBM, 
Restaurant Chlorophylle et Ville de "Br~nais. 

UNE PASSION DÉVOREUSE 
Ce Brignairot d'adoption dirige son 

team comme son entreprise. Une PME de 
14 personnes, spécialisée dans le chauf­
fage des églises (aux grandes superficies) 
et qui décroche des marchés sur toute la 
France : "La préparation du Monte-Carlo 
représente trois mois de mise au point auto, 
roadbook, trois semaines de terrain soit 
10 000 km de repérages. Sans compter 
l'énergie dépensée en recherche de 
budgets 1". 

Plus qu'une ambition, William Oddoux 
rêve aujourd'hui de monter un événement 
auto sur le Sud-Ouest Lyonnais pauvre en 
manifestations de ce genre. Brignais) Pour­
quoi pas) Course de côte ou rallye cross, 
les sites existent, il en a repéré plusieurs. 

Encourager un pilote local : une 
"premiere pour la ville de 
Brignais. 

"S'épanou;r dans la compétition 
automobile exige persévérance et 
courage" rappelait Michel Thiers 
lors de la présentation de la Ford 
Sierra Costworth 4 x 4 de 
William Oddoux. 
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BRIGNAIRO TS 

PUBLICITÉ 

AGF? Avec vous! 

Disponibilité et compétence. C'est 
la devise de l'agence AGF de Bri­
gnais. Rue Général de Gaulle, 

elles ne sont que deux. Marie-Hélène 
Lagrange et Françoise Traverse. Et pour­
tant! Pour conseiller les Brignairots sur un 
placement financier ou sur une exonéra­
tion de droits de succession, elles s'y 
entendent. C'est leur spécialité. Si elles pro­
posent des prix particulièrement bas en 
matière d'assurance de biens, des prix AGF, 
elles offrent des conseils et un service hors 
compétition dans le domaine de l'assu­
rance des personnes. A l'image du slogan 
des Assurances Générales de France : 
'Vous assurez votre auto. Avez-vous assuré 
votre personne ?". 

Pour Marie-Hélène Lagrange, le 

contact humain, c'est un choix. Alors, elle 
prend le temps d'écouter pour conseiller 
au mieux. Sans jamais engager de démar­
cheur. Elle préfère que les clients lui par­
Ient directement. "A l'agence AGF ou au 
téléphone. Je les reçois personnellement': 
affirme-t-elle avec gentillesse. Derrière cet 
accueil incomparable, se cache une grande 
compétence Et quand le problème est plus 
pointu, plus spécifique, elle demande aux 
AGF d'envoyer ses meilleurs techniciens. 
Cette agence est donc apte à offrir un ser­
vice particulièrement compétent dans des 
domaines extrêmement précis. Un atout 
qui fait de Marie-Hélène Lagrange et Fran­
çoise Traverse, une équipe qui gagne, au 
service de tous les Brignairots, du chef 
d'entreprise au chef de famille. 

Leur passion ? 
Renseigner. aider et rassurer. Cl1st 
sans doute pour cela qul1lles se sont 
installées au cœur de la ville. plus 
proche des Brignairots_ Pour les 
représentants des AGF. ''il faut parler 
le langage vrai. AlOi' un discours clair': 

u... .... ""' ......... ...nce .. ........-: 
Marie HMèM , ors ... 
DWc,Jlce {j IIrrIh} 
et .. """."",.,Jlce 
r ...... T_ 

assurances 
Marie-Hélène Lagrange 

Agent Général 

60, rue Général de Gaulle - BP 76 - 69530 Brignais - Tél. : 72 31 6296 

COM ME ASSOCIAT ION 

Les rues piétonnes, ce sont eux. 
La collecte du verre, cl1st eux. 
Le Salon de la sous-traitance, 

c'est eux. 
L'appel "17'; c'est eux. 

Eux, les Membres des Jeunes 
Chambres Economiques 

(Association loi 1901). 

Rien n'arrête la JCE 
de 8rignais. 

JCE de Brignais et de l'Ouest Lyonnais 

Apprendre 
à entreprendre 

Depuis 1952, date de leur création 
en France par Yvon Chotard, ses 
membres sont à l'origine d'un 

nombre impressionnant de nouveaux con­
cepts, d'études de faisabilité, de créations. 

LA FORMATION PAR ~ACTION 
"A l'échelon local, régional, national ou 

international, le principe fédérateur du 
mouvement est identique: la formation par 
l'action - Apprendre à entreprendre -
explique Marie-Hélène Lagrange, Prési­
dente de la JCE de Brignais et de l'Ouest 
Lyonnais pour l'année 90. 

Nous choisissons à travers les thèmes 
que nous décidons d'étudier, de vivre une 
citoyenneté responsable et de contribuer 
activement à l'édification de notre futur". 

Un peu boy-scouts, les membres de 
JCE? Le terme ne dérange pas Sandrine 
JaIIon, attachée de presse de l'association: 
"le mouvement est né aux USA en 1925, 
sous l'appellation d'Association des Jeunes 
Hommes pour le Progrès Civique ... 

DES CAMPAGNES SIGNÉES JCE 
Créée en 1988 par Claudie Ramera, 

l'associa tion brignairote regroupe 
aujourd'hui 15 membres. Elle a bénéficié 
de l'encouragement de Michel Thiers cons­
cient de la valeur d'une telle initiative et qui 
lui a immédiatement offert de siéger à 
l'Hôtel de Ville. 

Contrairement aux idées reçues, ses 
membres sont issus de tous horizons: 
management, marketing, commercial, 
ingénierie, communication, finances ... 
Hommes, femmes, actifs, étudiants, le 
groupe est largement ouvert à tous les 
18-40 ans. 

Mais attention: le di lettantisme n'a pas 
droit de cité. 

En témoignent. les nombreuses "cam­
pagnes" que la JCE de Brignais et de 
l'Ouest Lyonnais présente à son actif: 
- Animation du Forum des Entreprises 
11990) 
- Challenge Macadam Rollers ISaint­
Genis-Lavai 1989) 
- Rencontre des chefs d'entreprises de la 
région de Trais Pistoles et de l'Ouest Lyon­
nais dans le cadre des Francophonies 11990) 
- Lorganisation des petits déjeuners thé­
matiques réun issant les leaders locaux. 

En 1991, la JCE de Brignais et de 
l'Ouest Lyonnais s'est donnée un objectif, 
passer le cap des 20 membres, et deux 
thèmes de réflexion: étude autour de l'idée 
d'une crèche inter-entreprises et autour du 
schéma des voies de communication de 
l'agglomération. "Nous avons en effet le 
sentiment que l'information n'est pas faci­
lement accessible". 

Mouche du coche la JCE ) 
"Certainement pas. Partout ou nous 

allons, il y a toujours un membre actuel ou 
ancien de la JCE. On connaît notre esprit 
positif et notre refus de la polémique." 
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Venez voir la différence 

f 

EXPOSITION - VENTE - INSTALLATION 
Devis gratuit 

CEGELEC 
Equipements et Entreprises Electriques 

DIRECTION RÉGIONALE DE LYON: 
26, rue Arago - 69100 VILLEURBANNE 

Tél. 72.35.34.00 

Eclairage public 
Eclairage terrains de tennis 

et tous terrains de sport 

Lignes de transport d'énergie 

Réseaux BT - PTT 
Télécommunication 

• Fenêtres: normalisées ou 
sur mesure 

• Volets: roulants ou 
traditionnels 

• Portes: intérieure style ou 
contemporain . 

• Placards: pliants ou 
coulissants 

• Cuisines : en kit 
• Escaliers: standards ou sur 

mesure 

Toute la menuiserie 
pour la MAISON! 
42, route de Brignais 

Tél. 78.56.54.66 
Télécopie 78.56.38.84 

·.-m.!? Francheville ~ Brignais 
près Camping-Gaz) 

TOUS LES 
SERVICES 

BANCAIRES 
LE LIVRET" 

EN PLUS ' 

Agence de BRIGNAIS 
106, rue Général de Gaulle 

Tél . 78.05.19 .12 

F -

NUMER A3MUVI 

Xavier de La Chapelle 

Créateur de voitures 
d'exception 

Q
ui aurait pu penser un jour que 
le chemin de Sacuny nous 
conduirait tout droit dans le 
monde passionnant de l'automo· 

bile ancienne) 
QUI aura it pu penser, encore une fo is, que 
Brigna is deviendrait un centre de produc· 
tion de vOitures d'exception, exportées 
dans le monde entier) 

LA PASSION POUR HÉRITAGE 
Et pourtant, depuis 1975, Xavier de La 

Chapelle, un jeune lyonnais descendant des 
frères de La Chapelle, fait le pari de ressus· 
citer la passion de ses ancêtres, construc· 
teurs à Salnt·Chamond, des automobiles 
Stimula de La Chapelle. 

La passion pour héritage, il va consa­
crer trois années d'efforts à fa ire revivre une 
des plus belles voitures de sport des 
années 30. la Bugatti 55, créée en 1932 
par Jean Bugatti, fils d'Ettore. 

En 1978, la Stimula 55 est présentée 
au salon de Genève. réplique de la Bugatt i 
55 ) Xavier de La Chapelle n'aime pas le 
terme "on ne s'inspire pas à la légère d'une 
te lle création. La prendre pour modèle est 
en soi une exigence. respect de la ligne, 
de l'époque, de la qualité, en un mot de 
l'esprit Bugatti".. 

l:adaptallon aux normes de sécurité et 
aux contraintes de CIrculation et de 
conduite de la vie moderne, sans trahir ce 
fameux esprit, a représenté un autre cha l· 
lenge, salué aujourd'hui par des pilotes de 
renom. 

"La qualité du châSSIS et des suspen· 
sions à roues indépendantes, l'excellente 
position de conduite permettent une utili· 
sation quotidienne" expliquait Jean·Pierre 
Beltoise, emballé par un essa i. 

Côté performances, la Stimula 55 n'a 
rien à envier à ses consœurs. moteur 
6 cylindres BMW, boîte de vitesse sport ou 
surmultipliée, carrosserie en fi bre de verre, 
acier et aluminium, fre inage par 4 disques 
ventilés .. . 

A l'image d'une œuvre d'art, chaque 
voitu re est numérotée. Et comme l'a décrit 
l'Auto·Journal, c'est un "spectacle parfa it 
de bois, de cuir et de métal poli". 

Comme une dizaine d'autres sous· 
traitants, Berard et Fi ls et Guret·Maigret ont 
été sélectionnés par Xavier de La Chapelle 
pour leur passion de qualité. 

VERS UN LABEL "DE LA CHAPELLE" 
DepUIS 1982, plus de 50 voitures ont 

été vendues en France, aux U.SA en 
Suisse, en Allemagne, en Belgique, en 
Nouvelle·Calédonie, à Tahiti, au Sultanat 
d'Oman et au Japon. Afin de suivre cette 
évolution, la marque développe peu à peu 
son propre réseau en Europe, aux Etats· 
Unis et au Japon, et participe aux événe· 
ments automobiles les plus importants. 
Afin de s'adapter aux lois du marché, la de 
La Chapelle Type 55 est proposée en deux 
versions l'une sans portes, Identique à 
l'original, pour les pu ristes et les collection· 
neurs et l'autre équipée de portes qui s'intè­
grent parfaitement à l'esthétique générale 

de la voiture et permettent une utilisation 
plus quotidienne. 

Une tel le réussite n'est pas due au 
hasard. Si Xavier de La Chapel le est sans 
conteste le génial inventeur de ce nouveau 
concept d'automobile, réservé à une élite, 
il a su, en bon manager, s'assurer l'appui 
financier d'une holding Franco·Suisse, le 
groupe Primwest (par ailleurs actionnaire 
principal des automobiles Venturi à Nantes) 

Car le succès de la de La Chapelle type 
55 étant définitivement acquis, d'autres 
projets sont d'ores et déjà à l'étude. 

Au dernier Mondial de l'Automobile, la 
présentation du "Parcours", prototype signé 
de La Chapel le 1 Bertrand Barre Design, 
préfigure une nouvelle logique de dévelop· 
pement pour l'entrep ri se brignairote. Logi­
que, car encore une fois si le "Parcours" 
s'Inscrit dans la lignée des Espace ou Voya· 
ger, Il se positionne dans le très haut de 
gamme. 

Autre projet de Xavier de La Chapelle, 
le transfert du siège de l'entreprise dans la 
zone d'activités des Ronzières • l'atelier de 
Sacuny ne pouvant pas absorber la pers· 
pective de développement de la production 
qui se présente à l'horizon des années 
91/92. 

Le terrain est acheté. Le projet archi· 
tectural est bouclé . il ne manque plus, 
semble·t·il, que le feu vert du Conseil 
d'Administration. A suivre. 
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un nouveau concept de service 
CONTROLE TECHNIQUE DES CONSTRUCTIONS 

CONTROLES RÉGLEMENTAIRES DE SÉCURITE 

ASSISTANCE TECHNIQUE 

GESTION DE L'ÉNERGIE 

FORMA TION PROFESSIONNELLE 

Agence de LYON· Tél. 78 75 7835 

SIOPIECES AUTO 

~ 
STATION SERVICE 
TOTAL 

D'pli! F.II 
AIR UQUIDE l6i3 

Remorqu.ge 

M.-J. TAFANI 

EXPORTATION 
TOUS PAYS 

AUTO TOUTES· OISTANCES 

7, RN 86, Les Sept·Chemins · 69390 VOURLES BRIGNAIS 
Télécopie 72.3 1. 64.25 

--~ 78.05.14.80--

• LE MAGASIN DE LA PIÈCE DÉTACHÉE AUTOMOBILE 
NEUVE ET D'OCCASION, TOUT ACCESSOIRE 

• VENTE VÉHICULES ACCIDENTÉS RÉPARABLES 
SltGE SOCIAL / BUREAUX / M AGASIN 

STOPIECES AUTO VOURLES BRIGNAIS 

@ STOPIECES AU TO • 
BOUTIQUE ET A TEL/ER OUVERTS 

DU LUNDI AU SAMEDI · B h - 12 h / 14 h - 19 h 30 

Le partenaire technique 
de votre réussite 

, 

A 
DEPANNAGE 

~ 
, 

REPARATION 
C , l.\S~~ 

E 
SV~C\~ • Electro-Ménager 
~O\fJ toutes marques 

~~~~G~~ • Plomberie 

M • Electricité 

p TÉL. 78.05.59.88 
~ E Chemin de l'Etang 

69530 BRIGNAIS 

~: 0 
~. PPOSITIO N 

Page rédigée sous la 
responsabilité des élus 

de l'opposition 

Résultats 
de l'enquête sur les transports 

Enquête réalisée conjointement pal' 

les Associations "BRIGNAIS POUR TOUS" et "CHAPONOST HORIZON" 

Résultats pour Brignais: 
Nombre total de réponses: 248 

1· Personnes possédant un véhicule :, _______ _ 196 
a) 
-l'utilisent pour leurs déplacements. __________ _ 149 (76 %) 
- ne l'utilisent pas pour leurs déplacements _________ _ 47 124 %) 
b) 
- accepteraient de laisser leur véhicule au garage ou sur un 

parking aménagé ___ .,---,-,--________ _ 
- n'accepteraient pas de laisser leur véhicule au garage ou 

147175 %) 

sur un parking aménagé _____________ _ 25112 %) 
- ne se prononcent pas' _____________ _ 24112 %) 

II· Personnes utilisant les transports en commun :, ____ _ 91 
- se déclarent satislaits' _____________ _ 10 III %) 
- se déclarent non satislaits; ____________ _ 81 189 %) 

III· Personnes n'utilisant pas les transports en commun 
parce qu'ils ne leur conviennent pas' ________ _ 31 112,5 %) 
Pour des raisons liées à la destination, à l'horaire, au confort, etc ... 

IV· Destinations 
- Nombre de personnes pour lesquelles la destination a pu être 

identiliée' _____ -,-_ _________ 173 
- Nombre de personnes à destination de Lyonl _________ 122 170 %) 

Cette enquête fa it ressortir deux 
points forts; tout d'abord la 
question: 

"laisseriez·vous votre véhicu le au garage 
ou sur un parc aménagé, pour vos déplace­
ments dans l'agglomération lyonnaise, si des 
transports réguliers et adaptés existaient 1" 

75 % des automobilistes répondent OUI. 
Deuxièmement, une forte majorrté d'usa­

gers des transports en commun 189 %) se 
déclarent non satisfaits, auxquels s'ajoutent 
les personnes qui ne peuvent les emprunter 
à cause de leur inadaptation à leurs besoins. 

Si l'on additionne d'une part les gens dis­
posés à laisser leur voiture au parking 1127) 
et les usagers insatisfaits des transports col­
lectifs 181 J. on arrive à un total de 
228 personnes désireuses d'emprunter des 
transports en commun adaptés 1 

Par rapport aux 248 réponses dépouil· 
lées, on peut vérifier qu'il s'agit là d'un véri· 
table consensus. 

On peut même s'étonner, car depuis 
1977, le problème des transports a réguliè· 
rement alimenté le débat publ ic. Chacun se 
souvient du slogan du Collectif pour les trans· 
ports. "On ne nous transporte pas, on nous 
roule 1" et du pan nonce au annonçant la 
pseudo-inauguration des TCl apposé à l'arrêt 
des cars. Chacun se souvient également de 
nos propositions : 
- en 1983, où nous prônions l'adhésion au 
réseau TCl moyennant une prise en charge 
du déficit d'exploitation; 
- en 1989, où nous proposions de créer une 
navette municipale Brignais/Saint·Genis-laval 
pour assurer la liaison avec le réseau TCl. 

"Et pendant tout ce temps·là, qu 'a donc 
fait notre Maire )" s'interrogent légitimement 
grand nombre de Brignairots Et bien, sa 
démarche a consisté essentiellement à fa ire 
améliorer la desserte COL existante: respect 
des horaires, augmentation des fréquences, 
création d'un abonnement CDl/TCl subven-

tionné par )a commune. Manifestement, les 
usagers ne sont pas convaincus! 

D'autre part, il y a la liaison par rail 
Brignais·Gorge·de·loup qui est annoncée 
pour 1991, mais qui devrait subir quelques 
retards. Cette liaison ne résoud pas tous les 
problèmes. Elle ne dessert pas Oullins et par 
exemple, pour aller à Saint·Fons, à Vénissieux 
ou à Saint· Pr iest, est·il vraiment indispensa· 
ble de passer par Belle cour ou Gorge·de· 
loup) le Président de la COURlY se plaint 
du trop grand nombre de véhicules au cen· 
tre de l yon; peut·être serait· il temps de met· 
tre en place un système de transports en 
commun qui circule à la périphérie de l'agglo· 
mération sans passer par le centre. 

la liaison rail pose également d'autres 
problèmes: 

a) les parkings seront·ils suffisants et 
seront· ils gratuits) 

b) la fréquence des rames ne sera·t·elle 
pas limitée à cause de la voie unique? 

c) les liaisons ferroviaires à voie unique 
posent beaucoup de problèmes à la SNCF. 
Comment la sécurité sera·t·elle assurée 1 

d) la rentabilité de la ligne : si celle·ci 
n'est pas démontrée, la ligne sera·t·e lle 
fermée) 

Concernant les transports scolaires vers 
Oullins, ceux·ci sera ient grandement facilités 
par la construction d'un lycée entre Oullins et 
Givors. Oue fait donc le Conseil Régional 1 

Pour conclure, une brève citation extraite 
du document élaboré le 20 septembre à 
l'occasion de la visite du Président du Con­
seil Général. Concernant les transports, 
Michel Thiers écrit: "les Maires ont choisi 
une autre technique, celle de faire améliorer 
la desserte COL, particulièrement à Brignais, 
cette réussite objective, reconnue pratique· 
ment par tout le monde ...... Cette déclaration 
ne peut que surprendre les 89 % d'usagers 
non satisfa its. Mais peut·être l'auteur 
emprunte-t-il quotidiennement les COL) 

27 



Le Matériel de bâtiment 
et d'industrie 

OUTILLAGE, PEINTURE 
QU 1 NCAI LLERI E, 

VENTE - LOCATION 
TRAVAUX DE SERRURERIE 

l.1. Nord - Route d'Irigny "Les Aigais" 
69530 BRIGNAIS 

".i." 78.05.18.66 

CARROSSERIE 

eM .. ln de la Fonderie 
69530 BRIGNAIS 

78.05.14.26 
FAX: 78.05.18.23 

• Tôlerie, peinture 

• Réparation pare-brise feuilletés, sans 
démontage ainsi que remplacement 
rapide 

• Chez nous, vous n'avancez pas le 
montant de la Facture, nous attendons 
le règlement de votre assurance. 

DEVIS GRA TUIT 

entreprise générale de bâtiment et de travaux publics 

•• • mala-sonnler 
Société Anonyme au Capital de 12.800.000 Francs 

36, rue Sainte-Anne-de-Baraban 

69003 LYON - B,P. 3111 - 69211 LYON Cedex 03 

Tél. 78.54.11.55 + Fax 78.53.36.42 

La foire braderie de Brignais 
se déroulera le 4 mal. elle 
fêtera cette année son 
10' anniversaire. 

La 2" édition du Guide de 
rOuest lyonnais sera prochai­
nement diSpOnible à l'Hôtel de 
Ville. Deux pages de rense' 
gnements pratiques sont 
réservées à BrignaiS. 

"Les Peti1s Ecofiels chantJnts 
de Bond( à l'EU. le 22 avril 
prochain à 20 h. Une initiative 
du Sou des Ecoles de Charly 
en collaboration avec la Com­
mission Cunure de la Ville de 
Brignais. 

Renseignements au 
7805.15.11. 

La 7' et demièle conférence 
du cycle 90/91 de Visages et 
Réalités du Monde nous 
conduira en Irlande au cours 
d'un Yr1/age au pays des Gaëls. 
Oaude Reng~t et Gilles Douat 
vous donnent rendez-vous le 
9 avril à IH1. 

Plusieurs classes des écoles 
primaires de Brignais ont 
participé au concours de des­
sin organisé dans le ca­
dre du Salon des Techni­
ques Nouvelles de Craponne 
(20-21 avril 1 Salle Rebuffati sur 
le thème "dessine la maison 
que tu habiteras quand tu seras 
grand': 

Résultats pendant le 
salon. 

Election des Grands Elec­
teurs i rAssemblée Synodale, 
les samedi 13 avril, dimanche 
14 avril à l'église de Brignais. 
Les paroIssiens auront à élire 
12 des ~rs, pour les représen­
ter pendant l'année 1991 à 
l'Assemblée Synodale, où ils 
seront chargés d'élaborer les 
cahiers d'Espérance. 

Frisson Roc, éest le nom plein 
de promesses du club d'esca­
lade créé depUiS le mOIs de 
mars dermer à BngnalS. Ouvert 
aux plus de 10 ans, il donne 
droit à un accès priOritaire au 
mur, à des séances d'entraine­
ment (tous les mercredis de 
15 h à 17 hl, au prêt de maté­
riel et à des sorties en sites 
naturels. 

Président du club . Gilles 
Pey ra rd. Animateur Jean­
françois Eyraud. Renseigne­
ments au BIJ 72.31.67.59_ 

Les élèves du collège Jean· 
ÙJy ont fan parvenir à l'Acadé­
mie une nouvelle Idée de pro­
jet d'action éducative à domi­
nante technologique : la réali­
sation d'un plan électronique 
de BrignaiS qui pourrarr ensune 
être implanté sur ~ commune 
Idée à suivre. 

t:AssociItion du Jumelage à 
5 ans. Elle fêtera son anniver­
saire les 29 et 30 jUin à 
Hirschberg. 

Si vous voulez participer 
au voyage, inSCrivez-vous au 
secrétariat Jumelage-Europe 
avant le 1" mai prochain. 

Spécial Cyclisme 

Le prix des Monts du lyon­
nais· Trophée Sodime réunira 
le 1" mai et pour la 1" fois 
depuis 5 ans des coureurs 
internationaux. Système U, 
Castorama, RMO, l. .. aligne­
ront leurs champions sur la 
ligne de départ Rendez-vous 
le 1" mal sur le circuit (BrI­
gnais-ChaponclSti. 

Le Tour de France cycfiste, le 
7 juillet à 11 h 07, entrera sur le 
territoire de la commune au 
kilomètre 77,2 de la 1" étape 
"Lyon-Lyon". Un horaire calculé 
selon une vitesse moyenne de 
43 km/h. Les coureurs 
emprunteront la RD 42 (en pro­
venance de Chaponosti la rue 
Mère Elise-Rivet, la rue Paul­
Bovier-Laplerre et continueront 
sur \\lurles par le CD 114. 

Les services techniques 
et la police municipale sont 
d'ores et déjà mobilisés pour 
assurer la sécurité des specta­
teurs comme des coureurs. 

Pour vous aider à préparer 
vos dossiers de retraite ou de 
reversion, Paul Maliconi, 
ancien président de la Caisse 
de Sécurité Sociale et d'Alloca­
tions familiales assure une 
permanence à l'Hôtel de Ville 
de 14h à 16h les 1" et 
3' mardis du mOIs. 

Du 15 au 28 avril Parole 91, 
Festival du Conte en Rhône, 
se déroulera dans 50 com­
munes du département. 

PAROLE 91 sera l'occa­
sion de faire jouer les diverses 
synergies pour suscner une 
dynamique autour du conte et 
de l'oralité. 

Ainsi, des spectacles pour 
enfants et adunes, des stages 
"ART DE CONTER': un collo­
que et de nombreuses anima­
tions se dérouleront dans diffé­
rents pomts névralgIQues: éc0-
les, bibliothèques munlClpales, 
centres cutturels, MJC,llbrai­
ries, InstitUtS, théâtres 

Rendez-vous avec Agnès 
Chavanon le mardi 16 avnl15 h 
à la Bibliothèque de Bngnais. 

NUMERO VERT 054055.65 Allo MonSieur le Maire 
Pour dialoguer avec Michel Thiers 
tous les samedis de 8 h a 9 h 

Con'posez e 750500 3' S,,' v2"\::'e e 
pI'1Qf1€ dOpuyE'ZSV connexionlfin 5"r 

M
' . le nll'ilte pu 5 sommaire e: CQ'T'OQsez 
I",tel ,e code Mair 
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HOTEL 
RESTAURANT 

LE PRADEL 
à 12 km de LYON 

• REPAS D'AFFAIRES 
• REPAS EN FAMILLE 
• AUTOUR D'UN BUFFET 
• LUNCH, MARIAGE 

Du petit au grand budget, 
nous serons là pour vous conseiller ! 

22, rue René-Chapard 
69630 CHAPONOST '8' 78.45.20.11 

Ets FORTE Père et Fils 
Concessionnaire du cimetière de 

BRIGNAIS 

MARBRIER - MAÇON - GRAVEUR 
TOUS TRAVAUX FUNÉRAIRES 

• Construction de caveaux tous cimetières 
sous 48 heures 

• Monuments Funéraires 
• Nettoyage de tombes 

69, rue des Gobins - CHARLY 
69390 VERNAISON 
Tél. 72.30.71.60 / Fax 78.46.03.18 

chantiers 1 entretien 

dépannages immédiats 

plomberie 
chauffage . . 
zmguene 
couverture 

69230 ST-GENIS·LAVAL 

~78S62S09 

Mécanique - Electricité 
Vente neuf et occasion 

Carrosserie 

21, rue Général de Gaulle 69530 BRIGNAIS 
'.II 78.05.17.33 Nouveau! Station TOTAL 

anciennement BP 

3Ieurina 
DÉCORATION FLORALE 

MARIAGES - 1RAVAUX MORTUAIRES 
ET ARTICLES FUNÉRAIRES 

(Livraison à domicile) 

140, rue Général de Gaulle 
69530 BRIGNAIS 
'.II 78.05.08.54 

® 
ServÎce 

Interflora 

• JOUT BRIGNAIS ... 
Après 34 numélO$ du 
Joumal Municipal. la 
Municipalité a soulNtité 
I7Ijftnir 1. formule: 
maquette dynamisH 
_ de rubriques, 

Pl'fI;tJ6fion en COUleufS p/usim __ 

la """"""" 
Brignais Magujne 
a été "baptis"" 
le 11 décem"'" dernier. 

• CHARTE 
D'ACCESSIBILm 
C'est à rHôtel du 
DépartermJnt que 
Mjc"., Thiets • sigM 
BU nom de la commune 
,. Charte d'At:t:-.ibilité 
des Petson,.",. j 
Mobilité Réduite : 
1. ratifiution d'une 
volonté eaprimée dans 
,. commune depuia 
plusieurs ""nées 
{ttottoirs surbaissés, 
podes automatiques, 
rampes crllCcès. .. }. 

-EUROPE 
C'est en présence 
d'AI""" Gon/ianL 
Délégué Régional 
du Conseil des 
Communes et 
Régions d'EutOpfJ, 
qll8 ,. Municipalité 
a inauguré rEspace 
EUTOpe de 
la bibliothèque. 

• BULLE D'OR 
Pour sa 6- édition, le 
Festival de la Bulle 
d'Or a couronné 
"meilleure BD" Will 
et Dttsberg pour 
,. "27- lettre': 
La présence de plus de 
60 dessinateurs de 
renom et de millialS de 
visiteurs a confirmé 
Brignais comme 
capitale de la BD. 

Janvier 

• A VOS BASKETS 
Double bravo à l'école 
Jean-Moulin pour SB 

massive participation 
et pour une victoire 
bien méritée toutes 
catégories confondues 
dans la "Course des 
Jeunes': 

• JOURNOI 
Elu~ personnel 
commurnJt et 
entreprises 
brignairotes. se sont 
opposés sportivement 
à l'occasion du toumo; 
de football organisé à 
l'initiative de l'ASS et 
qui B été remporté par 
l'équipe Polygone. 
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- BONNE ANNÉE ... 
.... t félicn.tions .ux 
industriel. qui sont 
li rorigine de 
1. créfltjon dtI près 
dtI 450 emplois sur 
Brigneis en sa 
.... fit félicn.tions au 
mondtl fISSOCifltif. 
!Iérn.bIe petrimoinfl 
dtI 1. commune qui 
fédère eujounl1lui 
grjce li 
son dynemism" 40 " 
dtI le popul.tion. 

... aux personnes 
Iigées. .. vœux dtI 
bonne santé fit dtI 
joie de IIivre. 

Février 
- SALON 
Du 9 au 17 féllriflf, 
rE.c.L .ccueill.it 
32 .rtistes pour le 
13' Selon dtI Peinture 
et Sculpture _nisé 
per rAssoci.tion dtls 
Peintres de Brigl1llis. 
uuréats : 
- Moniquo 8iZ8 LaIioM8 
(Grand Prix) 

- CIoIdIe EJonft (1- priKJ 
- MllrCo Pignolli 
(second prix). 

-MEUX 
OOIIMNOUER 

L"· . f.lw, des 
Caf m,. 
MA·' ' duRh6ne 
• choitJi Brignois pour 
dIbioaht ...... .... 
joumIie .... ,.~/-
de"'~ .... ".~ 
joumIie li loquoIo ont 
fISIisIIi ", lIIIIini - qui 
s'est ...,..,/ • .." le 
sujet - et ".,... 
... _ ..... du 

eon.iI~ 

- VISITE A NIEDER/W 
Les 9 fit 10 février, 
Michel Thiers fit 
Jan D.rffluil"" 
flCCompegnés dtI 
Christine ChellllÎn se 
sont rendus li 
Niedtlrau (Sexe) pour 
étllb/ir un ,., c:onr.ct 
wec le Conseil 
Municipel dtI cette 
commune parrainée 
per Hirschberg 
dtlpuis le chute du 
mur de Berlin. Une 
vis;r. qui permit de 
mieux comprendre 1. 
situation dtI. petites 
IIilles Est-Ai/emendes. 

---

•. - Brignairots ...,.... 
vos désirs /e$ plus 
chets se ""'ÎSfInt. .. ~ 

-HAUTS 
LESMASOUES 

Uu fille du désert'; 
'1.'"", en cieL 
"I:infidèle: "Le secret 
... s.n..r_ le Club .... 
..... oanus ... L,.. G_ EiIffII 
..,.;r réuni ""..,.. 
poésie et lIIIant pour 
son eItpOSitioI/ 
inIIluIée ..,..."W: 

BRIGNAIS A LA UNE... 
l)éw'''-'i6IIt wbain 
• """,: .wt le thème 
du IIIpQiIlige ... ,..,é li 
a;.,.;s ... le .IoumtJI 
.... Mans... • Fton:e.. 
du mois • ...,. 

D E C HE T 5 C H M QUE 5 NDUSTR 

Pas n'importe comment, 
n'importe où, 

dans n'importe quoi! 

Confiez-nous vos déchets. 
Depuis 12 ans, Labo Services 
exerce en France une activité 

détoxication 

hétérogènes en petits condi­
tionnements. Nos chimistes 
hautement qualifiés assurent, 
en toute sécurité, le tri, la 
et le regroupement de ces 

de prétraitement et de re­
conditionnement des déchets chimiques. 
Notre spécificité : intervenir sur des produits déchets avant élimination, en centres agréés . 

ê 
LABO SERVICES 

l'écologie active 

Route de la Centrale, 69700 GIVORS - Tél. 72 24 01 13 - Fax 7807 9312 
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